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				Le texte de cette page a été corrigé et est conforme au fac-similé. 
GUSTAVE, à part.

		––Exaltée, et pourtant faible, tendre et crédule,
	––––––C’est elle !… Je la reconnais !
	––Mais quels sont ses désirs et surtout ses projets ?



ARVEDSON, qui pendant cet aparté s’est approchée des gens du peuple.

		––Pour vous répondre à tous, il faut qu’avec adresse
	––Mon démon familier par moi soit consulté.
	––Vous reviendrez plus tard ! je le veux ! Qu’on me laisse !



LE CHŒUR.

		–––––––Vive la devineresse,
	–––––––Dont le pouvoir redouté
	–––––––Nous dispense la richesse,
	–––––––Le plaisir et la santé !



(Ils sortent tous par la porte du fond ; Gustave a l’air de les suivre, passe derrière Arvedson et entre dans le cabinet à gauche, où il est caché par le rideau que forme une voile de navire. Arvedson a reconduit tous les gens du peuple jusqu’à la porte du fond, qu’elle ferme sur eux à double tour, puis elle va ouvrir la porte à droite ; parait Amélie qui entre en tremblant et regarde avec crainte autour d’elle.)



Scène II.



ARVEDSON, AMÉLIE, GUSTAVE, caché.

TRIO.

ARVEDSON.

		––––Rassurez-vous. Vers moi qui vous amène ?



AMÉLIE, timidement.

		––Puisque votre science est, dit-on, souveraine…
	––Ce qui m’amène ici, vous devez le savoir.



ARVEDSON.

		––Laissez-moi de mon art consulter le pouvoir.



(A part réfléchissant.)


		––––––C’est sans doute une grande dame ;
	––––––Oui, quelque dame de la cour ;
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